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dangt qPuPlqiu? peu compte de la questioA enje,
et décidlé à madntenir à tout prix le système
actuel.

quelles sont clonç les im5ttitton canadie-
nes que m9n hozgorble ami VoUdrit dé-
truAire? $'il vqllçit. Préciser davantage, nous
pourrions M5Qi ai 5.4 jte re qu'il faudr"t
fa.ire. Or, après iaoUs avp;V pejxaé aveç cou-
leur les conditionis idéales qui existent en
Russie, il reproche au Gotiverpeznient d'être
bien déteffliné è maintenir nç>îs~ituton?
canacliep4e.s.

Je parlerai maintienant de l'honorable dé-
puté de, Vfflcouv4er-Su4g (M. Ma4nnis). Voici
l'une de ses reTarqpes consignée ià la page 1073
du hanse.rd non revisé:

LorQqu'il parle de la TRussie, le ministre des
Chemins de fer ne devqrait pas oublier que ce
pays est actl.çellemexlIt en guerre.

Je suis Patrfaitemnent d'accord avec lui: la
Ruwie est en gueirre; elle fait la guerre à la

M%. MITCRIEI-4: Lisez le reste de la
phiase.

M. ]îE4PS: I2honPrqh1e député commet
une injustiçe en ne lieat ps toute la décl4Ara
tion.

M. N1CETOLSON: Je répète exactement ce
que l'lhonorablt- député A dit.

M. HEAPS: Non.
'M. NICRO0_,SON1 Monsieur l'Orateur, l'ho-

PoraNbe dépu~té a fait son disours; j'entends
faire le mien à ma façon. Nos collgues pour-
ron-t juger si c'cet juste ou non.

Je dis que d'honorable député a raison. La
Russie est en guerre. Elle est en guerre avec
le Canada. Elle a des agents dans -tous les
hameaux du pays, de l'Atlan-tique au Pacifl-
que, et je ne sais pas trop si elle n'en a pas
jusque dans cet édifice. En tout cas, tout le
monde sait que la Russie est en guerr avec le
Canada et elle fait même la guerre dans son
propre territoire.

M. SPENCEI: L'honorable député vou-
drait-il prouver sa décelaretion qui sem.ble être
absurde?

M. lNI-.CWL$LDN: L'honorable, député de
Van-couver-Sud (M. iMaolnnis), qui prétend en
savoir long sur la Russie, dit qu'elle et en
guerre. Je dis qu'elle est en guerre aivec le -Ca-
nada. Il a été prouvé deva.nt des -tribunaux
que le gouvernement soviétique a envoyé de
l'argent au Canada pour payer les organisa-
teurs communistes chargés de démembrer
tiotre pays. Dans quel autre but l'aurait-on
envoyé? L'honorable député avoue que la Rus-
sie est en guerre -chez elle, avec son propre
peuple; elle se bat contre tous des idéals con-
sidérés sacrés depuis le début de la civilisa-
tion.

Llhonor4Mle député dit que des kida1i les
pay4p, ont refu;*ç'4p' prendre part à ee
guoire et qu'ilgpu~ ont bou4ffrt. Ceý ser, 4ter-
nlW1,meit è, ei.r gloire d'avQi-r re~ué lai

4Weux. Zes ompier de l'amé rouge gllaiep
trouver le@ pqyazs et leur disaient: Cep Iei'res
4vr leilquelltq vqw savez vécu, ce @o1 qqç vous

qve .utivé çt le foyer qqe vousei fl),ti ne
Voua4 4ppartie;pnAç plu.4; ils aotànu.C
qui vous entoure" n'est plug% votre bhieni, mêmpe
PDM vos enfants, qui appartie4nenît e i'etat..
Si vo4s veulem colaorer, si voua êtes dioposé
à noupw laiser détruite -ce foyer, vous séparer
4Ç vos enfantg, si vousi êtçs prêts à leissor Vie-
Io? vos feç4mea, vous aurez da vie sauve; on
vous enverra en 8ilbérie, à 4rchangel ou dans
le« camps forestiers de la mer Bl'anche où
vous Pourrez vivre de poisson et de soupe aux
chaux. Si vous refusez de collaborer, oni vous
collera contre le mur de ce que vous appelez
votre m4ison et on criblera votre oapâ de
balles. Voilà le genre de c ollaboration que le
koulak est .prié de donne.

Mon honorable ami et son mentor, l'honora-
ble député de Winnipeg-CentreýNord, par-
lent constamment des conditions idéales qui
existenten Russie et les comparient à ce qu'ils
appellent la situation démoralisante qui règne
au 'Canada. Le 'Canada est -le (pays le plus
libre de l'univers. Il n'y a pas'un pays ,au
monde où l'homme ait autant d'ocasions de
faire son chemin.. Je dis sincèrement à nos
honorables collègues: Si vous trourves que la
Russlie est qn 'bien meilleur pays que le 'Cana-
da, pourquoi 'n'y adlez-vous pas? Je pepir dire
s4ns hésiter que le département du secrétaire
d'Etat ne ferait aucune difficulté pour leur
donner des passeports et ils n'auraient aucune
difficulté non plus à entrer en Russie. Pour-
quoi ne vont-ils pas là-Jbe si des conditions
y -sont idéales? 'C'est parce que les camarades
8talin et Kaînenoiff préfèrent les voir rester au
Canadaà, pour prendre da place de Tim Bu-c
et de ses associés qui sont maintenant der,
rière les murs du pénitencier de Kingston. Je
ne le sais pas; je pose simplement la question.

M. FAFARD: Si mon 'honorable ami veut
bien me permettre de d'interrompre., je lui dirai
qu'il est loin du sujet en dLiscussion.

M. NICHOLSON: Il est dort possible que
si on laisse les agitateurp paircourir 4ibrepient
le pays, ces hommes qu; montent les classes
l'une contre l'autre, et qui exploitent d'état
d'esprit des gens fatigués de la crise que nous
traversons, il est possible, dis-je, qu'il su rvie4ý
ne dies événements que nous ne v .oudrions pas
voir se produire. M4ais je dis dès maintenant
que quiconque cherche aujourd'hui à -créer la
dissension, à soulever les classes les unes con-
tre les autres et à exploiter les passions Popu,
laire, n'est pas un bon et vrai patriote.


